
EDF cache des rejets chimiques 
 
 
Le rapport annuel 2014 de Saint-Laurent-des-Eaux1 fait état d’un événement de 
« Dépassement de la limite réglementaire de la substance matières en suspension – 
prélèvement de janvier 2014 » déclaré le 7 février (voir page 29). Apparemment, un seul 
dépassement pour l’année 2014 (en janvier) pour une seule substance : les « matières en 
suspension » (MES)2. Dans la colonne « Actions correctives », on ne saisit pas bien ce qui a 
été entrepris pour remédier au « dépassement » mais on comprend qu’il doit concerner un 
rejet d’effluent. Quant à savoir quelle « limite réglementaire » a été franchie et avoir un ordre 
de grandeur du dépassement … 
 
La télécopie EDF3 envoyée à l’ASN le 7 février 2014 est moins opaque :  

- 3,2 tonnes de « MES » rejetées pour 152 kg autorisés par 24h ; 
- 364 kg de « Métaux totaux » rejetés pour une valeur autorisée de 14 kg par 24h… 

Ce ne sont pas des dépassements à la marge. Pour les MES par exemple cela représente un 
dépassement de 2100% ! Pour les « Métaux totaux » c’est 2600% de dépassement. 
 
Mais le dépassement de janvier 2014 n’est pas le seul de l’année bien que le rapport annuel 
n’en mentionne qu’un. La télécopie du 16/10/20144 relate un « dépassement des limites 
réglementaires des substances » « Matières en suspension », « Métaux totaux » et « DBO5 »5 
pour le « flux 24h » (débit journalier) en septembre 2014. 
 
La rapport annuel de St Laurent ne renseignent aucun de ces paramètres dans le tableau 
récapitulatif des rejets chimiques (page 38). Et dans la même page, le site nucléaire se félicite 
des bons « résultats pour l’année 2014 » : « Les critères liés à la concentration et au débit ont 
tous été respectés ».  
 
Du coté de Civaux on est un peu plus franc du collier sur ce type de rejet, car pour quatre 
petits kilo de trop, le CNPE déclare dans son rapport annuel le « Dépassement de la limite du 
flux annuel des rejets de métaux totaux ajoutés en Vienne via l’émissaire principal (un total de 
104 kg pour une limite annuelle de 100 kg) »6 ce qui se traduit en tableau par : 
 

 
 

 
Conclusion 
La centrale de St Laurent a des difficultés à avouer de simples rejets chimiques, on comprend 
mieux pourquoi les rejets de plutonium des années 1980 restent tabous encore aujourd’hui. 
                                                
1 https://www.edf.fr/sites/default/files/contrib/groupe-edf/producteur-industriel/carte-des-implantations/centrale-
saint-laurent-des-eaux/surete-et-environnement/TSN_Saint-Laurent_2014.pdf 
2 http://www.actu-
environnement.com/ae/dictionnaire_environnement/definition/matiere_en_suspension_mes.php4 
3 Télécopie n° 14/026 – CNPE de Saint-Laurent-des-Eaux, 7/02/2014 
4 Télécopie n° 14/151 – CNPE de Saint-Laurent-des-Eaux, 16/10/2014 
5 http://www.actu-
environnement.com/ae/dictionnaire_environnement/definition/demande_chimique_en_oxygene_dco.php4 
6 https://www.edf.fr/sites/default/files/contrib/groupe-edf/producteur-industriel/carte-des-implantations/centrale-
civaux/surete-et-environnement/rapport%20VDEF.pdf 
























